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description que vous nous avez faite
de Montréal, votre ville natale. J'ai vu
Montréal pour la première fois en 1951
et, d'emblée, j'ai découvert son ca-
ractère cosmopolite et l'intense vita-
lité des véritables métropoles; cette
vitalité, Maurice Richard et l'équipe
des "Canadiens" de Montréal devaient
nous en donner, au Forum, une éblouis-
sante démonstration.

"...Ce dynamisme qui frappe l'oeil,
Montréal le doit en grande partie à sa
vie culturelle. Montréal est au coeur
d'une province canadienne qui se veut,
et se doit, d'être le centre de rayonne-
ment de la langue et de la culture
françaises en Amérique. Au pied du
Mont-Royal se côtoient deux peuples
d'une égale valeur et d'une égale fierté;
ce voisinage, cette influence récipro-
que et incessante de deux cultures font
de Montréal, comme du Canada, le
théâtre d'une expérience sociale uni-
que, à la fois ardue et exaltante, qui
représente un véritable acte de foi.

"Montréal est essentiel à l'idéal ca-
nadien. La vie quotidienne de ses
citoyens témoigne de l'engagement
qu'ils ont pris: maintenir ici l'enracine-
ment français et harmoniser des cultu-
res différentes, sans pour autant com-
promettre les droits ou les aspirations
des deux éléments fondateurs.

"Mais, pour que deux groupes puis-
sent s'ouvrir l'un à l'autre en confiance,
et s'enrichir mutuellement, il faut
qu'existe, de part et d'autre, un patri-
moine vivant de richesses culturelles
à partager: c'est pourquoi il est essen-
tiel que Canadiens francophones et
Canadiens anglophones préservent la
vitalité de leur langue et de leur
culture.

"Bien sûr, les frictions dont vous
avez parlé, monsieur le Premier minis-
tre, sont inévitables. Mais pour ceux
qui savent les mettre à profit, elles
sont l'occasion d'adaptations enrichis-
santes dans la poursuite positive d'une
compréhension mutuelle.

"La façon dont le Canada choisira de
résoudre ses différends politiques et
constitutionnels est naturellement en-
tièrement de son ressort.

"Mais n'oubliez pas que sa recherche
d'harmonie linguistique et culturelle
sera un exemple déterminant pour les
hommes de bonne volonté de par le
monde.

"Dans un monde las de verser la
rançon des querelles de race, de reli-
gion ou de langue, le Canada est por-

teur d'un message d'espoir; il doit
donner à tous ceux qui se tournent vers
lui un exemple concret d'union paisi-
ble entre deux communautés détermi-
nées à vivre ensemble en s'épaulant et
en se respectant.

"Voilà pourquoi, monsieur le Premier
ministre, lorsque vous parlez de l'élan
grandissant qui pousse Canadiens fran-
çais et Canadiens anglais à mieux se
connaître et à mieux se comprendre,
vos propos sont un encouragement pour
le Canada mais aussi pour le reste du
monde.

"Mon arrière-grand-père, EdouardVII,
fut l'un des artisans de la politique
d'entente cordiale qui devait forger, en
temps de guerre comme en temps de

paix, des liens durables entre la Fran-
ce et la Grande-Bretagne. Reine du
Canada, je suis, près d'un siècle plus
tard, le témoin privilégié d'une autre
entente cordiale, celle qui est mise en
oeuvre au Canada; celle qui, en encou-
rageant la diversité,et en accordant à
chacun le droit de s'épanouir à sa ma-
nière, constitue l'assise même de
l'édifice canadien.

"Pour atteindre à cet idéal, il faut
une grande générosité, un esprit ouvert
et la détermination de vouloir compren-
dre et apprécier les autres. Ce sont
ces qualités, monsieur le Premier mi-
nistre, dont ont fait largement preuve
les Canadiens à travers leur histoire.

"Voilà la grandeur du Canada."

Le Canada remporte huit médailles en natation aux Jeux olympiques

A la fin des compétitions de natation
aux Olympiques de Montréal, le 25
juillet, les nageurs canadiens avaient
remporté huit médailles, - deux d'ar-
gent et six de bronze -, deux fois plus
qu'à toute autre Olympiade. Les fem-
mes ont gagné une médaille d'argent et
six de bronze tandis que les hommes
en ont remporté une d'argent.

La première médaille d'argent du
Canada est allée à l'équipe masculine
du 400 mètres quatre nages, le 22
juillet. Stephen Pickell, de Vancouver,
Graham Smith, d'Edmonton, Gary
MacDonald, de Mission (Colombie-
Britannique) et Clay Evans, de Hun-
tingdon Beach (Californie) n'ont été
devancés que de trois secondes par

Nancy Garapick d'Halifax (Nouvelle-
Écosse) et Becky Smith d'Edmonton
(Alberta) ont gagné chacune deux mé-

l'équipe américaine, qui a établi un
nouveau record du monde en 3'42"22.
L'équipe de l'Allemagne de l'Ouest
s'est classée troisième. Avec un temps
de 3'45"94, les nageurs canadiens ont
battu d'une seconde et demie l'ancien
record mondial.

Cheryl Gibson et Becky Smith, toutes
deux d'Edmonton, ont remporté, le 24
juillet, la deuxième médaille d'argent
du Canada et une médaille de bronze
dans le 400 mètres quatre nages fémi-
nin individuel. C'était la première fois
que le Canada gagnait deux médailles
dans une même épreuve olympique. La
médaille d'or est allée à Ulrike Tauber,
de l'Allemagne de l'Ouest.

Dans le relais 400 mètres style libre,

dailles de bronze dans les épreuves de
natation des Jeux olympiques de
Montréal.
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